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EXCLUSIF FILM C 


4105, rue Saint-Lazare — PARIS 


Téléphone 281-44 Adr. Télégr. : EXCLUSIF-FILM 


nous prie d'insérer la circulaire suivante adressée à tous les acheteurs en France : 


Monsieur, 


Nous avons l'honneur de vous informer que nous avons décidé, pour 
répondre à la demande de nombreux exploitants qui ont des traités avec vous 
ou d’autres loueurs, de présenter aux acheteurs français, sans aucune restriction 
de n'importe quel ordre, 


Les Beaux Films de Pasquali & C° 
1 ceux des aütres Maisons 


qui nous ont confié leurs intérêts en France. 


Ces films vous seront présentés dans notre salle de projection, 
4105, rue Saint-Lazare (Téléphone 281-44), 
où nous serons heureux de vous recevoir à l'heure qui vous conviendra le mieux 
les Mardi, Mercredi ct Jeudi, de 9 heures à midi et de T1h.r1/2 
à 6 h.1r/2. 

Nous voulons par là donner satisfaction à de nombreux exploitants 
et aussi à certaines demandes qui nous sont parvenues de la part de plusieurs 
loueurs; si cet essai de vente sans aucune restriction nous donnait satisfaction, 
nous serions décidés à l’étendre à tous les films dont nous nous sommes 
réservés les droits d’exhibition en France. 

Nous comptons sur votre bonne visite et, dans cette attente, nous vous 
prions d’agréer nos salutations très empressées. 


EXCLUSIF FILM C°. 
P.-S. — Nous profitons de l’occasion pour vous rappeler que notre 


FILM-JOUIRNAL 


paraissant tous les vendredis à la première heure peut vous être loué ou vendu 
en autant d'exemplaires que vous le désirez. 
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L'Affiche 


Que peut-on dire sur l'affiche que l'on ne sache 
déjà ? Peu de choses, et pourtant, dans notre corpo- 
ration en particulier, on néglige souvent cet élément 
essentiel de succès. 

L’affiche, n'est-ce pas, c’est la synthèse même de 
la publicité. Nul n’ignore à l'heure actuelle le rôle 
prépondérant que cette fée joue dans la vie moderne 
industrielle, commerciale, scientifique ou artis- 
tique. : 

L'opinion publique est paresseuse. Elle se laisse 
guider volontiers. On applaudit tel ou tel artiste 
parce que son talent a été consacré par la critique 
bienveillante du leader à la mode. On admire un ta- 
bleau qu’une publicité savante a désigné à l'attention 
générale comme un chef-d'œuvre unique. L'on prend 
d'assaut les places d’une salle de cinéma s’il est dit 
qu'on y voit un spectacle rare et que chaque soir les 
derniers venus n'entrent pas. 

Il en est ainsi. Notre siècle électrique entraîne dans 
ses trépidations les pauvres habitants de notre pla- 
nète. On brûle sa vie dans une agitation perpétuelle. 
Personne n’a plus le temps de se faire une opinion. 
On accepte pour bonne celle que vous apportent toute 
préparée les journaux, les livres ou même les af- 
fiches. 

Chez nous, un film attirera beaucoup de monde 
dans une salle de spectacle, s’il est habilement appuyé 
Par une publicité judicieuse. Les Directeurs n'igno- 
rent pas les petites faiblesses de la foule. Ils deman- 
deront, de préférence, ce même film, sans s'occuper 
de ses frères d'édition quelquefois meilleurs. 

C’est pourquoi les Editeurs renforcent leurs plus 

elles pièces de lithographies bariolées, de photos, 
de notices, et souvent d'affiches spéciales, dans les- 
quelles ils mettent en vedettes les interprètes princi- 


paux de la scène sensationnelle sur laquelle ils fon- 
dent leurs espérances. 

Pour les films français édités par des maisons pari- 
siennes, tout va pour le mieux. La Société Pathé en 
particulier s’est fait une réputation méritée en tirant 
sur ses grands films des lithos remarquables de 3 mè- 
tres sur 2. Ces dernières, véritables œuvres d'art li- 
thographique, exécutées par des artistes de talent, 
constituent une publicité de premier ordre. Elles 
influent d’heureuse façon sur les recettes des salles 
devant lesquelles elles sont affichées. 


Mais hélas! les firmes françaises ne sont pas accessi- 
bles à tous. Beaucoup d’entre elles sont monopolisées. 
La grande majorité des Directeurs français se trouve 
dans l'obligation de puiser dans le stock étranger. Ils 
y trouvent, avouons-le, des films supérieurs. Chaque 
semaine, les grandes maisons étrangères, telles que : 
Itala, Biograph, Nordisk, Selig, Ambrosio, Cinès, 
Imp, Rex, Pasquali, Kalem, Lubin, Empire, Welt, 
etc., etc., sortent des succès. 

Avec leur appoint, on constitue des spectacles 
variés, intéressants, très goûtés du public parisien. 
Malheureusement, ces Sociétés sont mal servies en 
fait d'affiches. Quelques-unes pourtant possèdent 
d'immenses lithos, fort belles d’ailleurs, inévitable- 
ment dépourvues de titres, à moins qu’elles ne por- 
tent un titre en langue étrangère. 


Je voudrais que MM. les Editeurs comprissent les 
inconvénients de cette légère malfacon. Les Direc- 
teurs de spectacles en souffrent; par ricochet, l'Edi- 
teur n’y trouve pas son compte, puisque souvent, 
faute d’une affiche bien établie, il est arrivé qu’une 
yue de premier ordre n’élait pas vendue. 

N'oublions pas que l’affiche est un mode de publi- 
cité qui s'adresse à tout le monde. Son action est d’au- 
tant plus efficace qu’elle est plus explicite. 

Le lecteur de l'annonce d’un journal est toujours 
un homme pressé, on peut affirmer que celui de l'af- 
fiche-apposée sur la voie publique l’est plus encore. 
On s'arrête à peine pour la lire. Elle doit donc parler 
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aux yeux, pouvoir être lue extraordinairement vite, 
sans hésitation, et comprise. 

Son texte doit être bref, bien imprimé, bien conçu, 
disant l'essentiel, mais le disant clairement. 

On objecte qu’il serait malaisé et onéreux de tirer 
les titres des affiches dans toutes les langues de la terre. 
D'accord. On traduit pourtant les titres et sous-titres 
des films ; aucun Editeur n’a jamais eu la prétention 
de présenter en France des films anglais portant des 
titres anglais. Cette opéralion est pourtant difficile et 
coûteuse. 

Les Sociétés d'édition ne pourraient-elles pas pren- 
dre un moyen terme et engager leurs représentants 
français à faire tirer un cerlain nombre de bandes de 
titres. Ils livreraient aux Loueurs les affiches ainsi 
modifiées par leurs soins et tout le monde en serait 
fort satisfait. 

Le Directeur de spectacle est mal ouullé pour faire 
cette besogne. Elle est onéreuse pour lui, alors 
qu’elle ne présente, à mon sens, aucune difficulté 
réelle pour un représentant qui recoit quelquefois 
son stock de lithos un mois avant la date de sortie du 
film. 

Il est certain que si MM. les Représentants des 
grandes firmes étrangères précédemment citées, pre- 
naient cette décision, la vente de leurs vues subirait 
une plus-value immédiate. Je connais personnelle- 
ment un grand nombre de Directeurs de cinémas. Ils 
hésitent souvent à inscrire les vues élrangères à leur 
programme, même les plus belles, pour cette unique 
raison. 

A-t-on déjà réclamé? Les intéressés ont-ils porté 
leurs justes doléances à qui de droit? Je l'ignore et je 
souhaite qu’on s’écarte une fois de plus de l’odieuse 
routine et qu’on apporte à ces services une améliora- 
tion nécessaire. 

Formulons-nous ici des désirs irréalisables”? Point. 
Qu'une Sociélé commence, elle mesurera vite, à ia 
faveur de ses clients, combien cette simple modifica- 
tion était attendue. Il ne se passe pas de jours où 
quelques récriminations de Directeurs ne me parvien- 
nent. Il me semble qu'en insistant auprès des Edi- 
teurs, après leur avoir signalé les desiderata motivés 
de la corporation, j'accomplis une œuvre utile à 
tous. 

CHARLES LE FRAPER. 
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|'The Film Service | 


51, Rupert Street 
Schaîtesbury Avenue LONDON VW. England 
M da da ee Lo a. 


à Grande Exploitation de Films de Londres 


e Désire agir comme agents ou représentants de 
‘fabricants de films pour la vente de leur production ou 
{ films en Angleterre et aux Colonies. 
DA AE al done té RATE) Gui mn de El) Cie Det , LL 
Références : The Capital et Counties Bank Ltd, 
Finsbury Branch, Broad Street Place, London, et 
toutes Manufactures de Films Anglaises. 
Ecrire à: W. A. FENNIN G, Directeur, 
The Film Service, 51, Rupert Street, London. 
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Petite Tribune Mutualiste 


Union Amicale du Cinématographe 
(Société Mutuelle des Employés). 


Rappelons l’Assemblée générale de l'Union Amicale qui 
aura lieu dimanche prochain 9 juin, à dix heures trés 
précises, au local Café du Comiverce, 4, boulevard Saint- 
Denis. 

A l’ordre du jour, la discussion du règlement inté- 
rieur. 

Tous les cinémalographistes sont invités à y assister. 
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Bonnes conditions 
Zigomar contre 
Nick Carter 


Edition “ ÉCLAIR ” 
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Deux sûretés 
valent mieux qu'une 


Un nouvel appareil de défense contre les 
incendies de films dans les cabines de 
cinémas. 


Dans notre dernier numéro, nous avons publié une 
dépêche laconique de notre correspondant spécial rela- 
tant l'incendie de Villaréal. 

Il est prouvé maintenant que dans ce sinistre, où de 
nombreuses personnes trouvèrent la mort, le cinéma, 
tout d’abord mis en cause, fut le moins coupable. L’im- 
prévoyance des autorités espagnoles, l’imprudence du 
manager et surtout l’inconscience du public transfor- 
mèrent en catastrophe un incident sans autre impor- 
tance. 

Nous envoyons nos condoléances émues aux malheu- 
reuses victimes et à leurs familles éplorées, tout en blà- 
mant sévèrement les autorités de Villaréal d’avoir laissé 
s'installer un établissement dans d'aussi mauvaises condi- 
tions. Elles sont responsables avec le manager d’une héca- 
tombe qu’on eut pu éviter avec un peu de prudence. 

Mais c’est une leçon de plus dont nous devons essayer 
de tirer parti. C’est pourquoi nous jugeons le moment 
opporlun de reparler une fois encore des appareils de 
sécurité qu'un Directeur conscient deviait toujours pos- 
séder dans sa cabine. 

Chacun connaît les boîtes protectrices Mallet et leur 
système automatique de fermeture. Elles constituent une 
garantie sérieuse contre les risques d’incendie et sont 
exigées à Paris et dans le département de la Seine en 
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— 37, Rue de Trévise — PARIS — 


TÉLÉPHONE : 234 - 80 AT T E N T | O N [I ë Télégramme : Kalubio-Paris 
PP D aan 57 


Afin d’inaugurer dignement la vaste Salle de Projection nouvellement aménagée, nous 
u une série de films extraordinaires. La Société Kalem, entre autres, 


ferons paraître sous pe 
se distinguera par l'édition d'un film émouvant au possible. 


NOUVERES UE CURE SNS 
#. & €. Le Touriste au Pays de Galles "x" 
L'Homme sans mains ie" 


REFORMANT 
SA VIE 


Drame (305 mètres) 
Affiche 


Princesse! 


Fine comédie (355 mètres) 
Affiche 


La Récompense 
du Capitaine Rivera 


Drame (323 m.) Affiche 
Pris dans ses 
propres filets 


Coméd. dram. (307 m.) Affiche 


=) Prière de commander avant Samedi prochain. ee 
(S Tous nos films sont impressionnés sur Pellicules “ EASTMANN-KODAK ?. } 
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veriu d'un règlement préfectoral sévèrement appliqué. 
Mais il y a mieux cncorc. Un inventeur roubaisien, 
M. Louis Terrase, vient, en effet, de faire-breveter un ap- 


pareil Le. Securita, dont le’ fonctionnement est, paraît-il; : 


remarquable. 

Le Securila est très en faveur dans le Nord. MM. J.-B. 
Mispelaere, Georges Seine, Guiot Albert, Méresse, direc- 
leurs des cinémas à Tourcoing; MM. Fontaine, Victor, 
Leleu, Emile Desmettre et Barbieux Louis,-directeurs à 
Roubaix, l'utilisent depuis quelques mois. Ils en font les 
plus grands éloges. ; : : À 

Avec cet appareil, lorsque. la bande casse, par suite 


d’un accident quelconque de spectacle, entre les deux 


bobines, immédialement, au moyen d’un enclanchement 
automatique, le faisceau lumineux est coupé par. un 
volet el tout danger d'incendie se trouve écarté. 

Quel que soit l’accident, que l'appareil s'arrête, que le 
moteur cesse de tourner, que les bobineuses n’engrènent 
plus, le système automatique fonctionne et empêche l’œu- 
vre de destruction de se produire. 

Dans ces conditions, la cuve à cau n’est plus nécessaire; 
les boîtes Mallet deviennent une contre-garantie inutile. 
En l’employant, on réalise encore une triple économie 
de lumière, de matériel. ct de temps, puisque les.manipu- 
lations de l'opérateur se trouvent simplifiées. 

* Le Securila est d’un maniement facile. Il est d’un prix 
modeste, accessible aux plus petites bourses. Son inven- 
teur en fit la démonstration pratique, le 7 janvier dernier, 
au cinéma Desomer, rue Pierre-Motte, à Roubaix, devant 
les principaux Exploitants de la Région. Ceux-ci en furent 
émerveillés. 

: Nous donnerons, dans notre prochain numéro, une 
description technique détaillée de l’appareil. Pourtant, 
d’ores:et déjà, nous conseillons à tous nos lecteurs d’écrire 
à M. Terrasse, 74;rue de la Vigne, à Roubaix, et de lui 
demander tous renseignements. EE de . 

Is se conduiront ainsi en chefs d’entreprises pré- 
voyants. En adoptant.Le Securila, ils donneront à leur 
clientèle le maximum de garantie et la plus grande con- 
fiance. Gelte dernière, ne l’oublions pas, correspond à la 


plus forte recelte. À 
j L'OPÉRATEUR. 
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Service dESsai gratuit 
du Gourrier Cinématographique 


: Nous rappelons à ceux de nos Lecteurs que notre 
journal intéresse en principe qu'ils peuvent en 
obtenir, sur simple demande, le SERVICE GRA- 
TUIT PENDANT UN MOIS. — Cette inscription 
est demandée dans le seul but de leur assurer le 
service régulier du COURRIER CINÉMATOGRA- 
PHIQUE pendant, le laps de temps qu’ils jugen 
utile pour pouvoirien apprécier la valeur. a 1 
(l 
Pour Ll’Année 1912 


A LOUER 


Casino de Berck-Plage 


Salle de Théâtre, 500 places, pour Cinéma 


+ D + ——— 
* Plans, Renseignements et pour traiter, s'adresser à.:' 


M. HANS, 236, faub. St-Antoine, PARIS 


La Publicité 


La publicité n’est pas un luxe : elle est une nécessité ; 
c’est un merveilleux instrument, à condition de savoir 
s’en servir. 

Tout commerçant doit en faire, et se conformer à cer- 
laines règles, s'il veul éviter des déceplions amères 
el des échecs répétés. 

Le Courrier publiera donc, dans l'intérêt de.tous, un 
pelit recueil de préceptes, que châque annoncier cinéma- 
tographique doit connaitre, pour ürer de la publicité le 
maximum de rendement. 


Petits Préceptes cinématographi- 
ques à l’usage du parfait annon- 
cier. 

Dites toujours la vérité! 

N’attirez l'attention sur un film par la publi- 
cité, que s’il est en état de supporter victorieuse- 
ment la critique. 

Ne dispersez pas vos efforts sur une produc- 
tion moyenne ou insuffisante. Vous risqueriez de 
n'être pas écouté lorsque vous auriez à présenter 


une pièce sensationnelle. 
(A suivre). 


f_ “La Comète Belge ”’ 


Seul Organe des Industriels et Artistes Forains de la Belgique | 


Administration et Pédaction : 5, place St-Jean, BRUGES. 
Abouuements : Belgique, # francs ; France, G francs 
Rédacteur-Correspondant Général pour la France : 


M. MARIN, 28, RUE Boissy-D’ANGLAS. PARIS (8:) 


La Fin d'un Petit Artiste 


Barnum est mort. Mais oui, Barnum, le chien cinémato- 
graphique, le comique à quatre pattes qui fit la joie de tant 
de salles de spectacles pendant si longtemps. 

Barnum était atteint d’une maladie de langueur. Il était, 
on ne sait pourquoi, devenu neurasthénique et traînait si 
douloureusement sa pauvre vie, que son maître, M. Roméo 
Bosetti, mit fin aux souffrances de ce compagnon fidèle. 

Barnum appartenait à M. Roméo Bosetti depuis de lon- 
gues années. Il fut le camarade de plaisir de son fils, dont:il 
provoqua les premiers éclats de rire. C’était un Parisien de 
Belleville. 11 devint, sous la main experte de l’habile metteur 
en scène, un artiste parfait et posa, au cours d’une longue 
carrière, un grand nombre de films. 

Il nv’est difficile de les citer tous. Seul, Le Clown, encore 
très en faveur maintenant, me revient en mémoire. Il eut 
des succès d'écran. Il eut aussi des sympathies moins plato- 
niques. Tous ceux qui le connurent l’aimèrent et le regret- 
tent. 

Il est mort, on pêut dire, au: champ-d’honneur. Son mai- 
tre, M. Roméo Bosetti, le distingué directeur du Théâtre 
Pathé, de Nice, se souviendra longtemps du fidèle Barnum. 


EXFPLO L'T'AN'IS 


‘ qui n'avez qu’un souci 


Celui de donner entière satisfaction à vos fidèles spectateurs. Rappelez-vous 


que vous ne vous les attacherez que par le souvenir des joyeuses 


soirées que vous leur ferez passer en compagnie de leurs artistes préférés : 


Æ# PRINCE # 
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Max LINDER 


S'œuUl déciercneé" le rire. 


André DEED 
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Dé NE Ces trois rois du Cinématographe sont réunis cette semaine dans le seul 
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Pat é Frères 


Société Internationale 
(inémalographique = = 


Let 
PARIS 


Téléphone 143-85 


EN LOCATION CHAQUE SEMAINE 


Toutes les Grandes Vues Nouvelles intéressantes 


Propriétés Exclusitdes Visibles à notre Agence 


La Femme du Salimbanque 


Adresse télégraphique : 
INTERFILMS - PARIS 


a — ——  ——— 


EN LOCATION : 


MATERNITÉ 


1190 mètres 
se 


Rêve Noir 


1450 mètres 


Amour et Passion 


Grand Drame: 795 mètres environ. (Grandes Affiches) 


L'Amour masqué 


Grand Film artistique tiré du célèbre roman de BALZAC 


1100 mètres environ. (Grandes Affiches couleurs) 


échéance Aristocratique 


e 
Marianne 
5 Drame vécu. 995 mètres environ. (Affiches) 
Coûronne et 
Choix considérable de Vues neuves et de stock. 
Esclavage en Veute et en Location j 


650 mètres 


SUGC .rsale à MARSEILLE : 9, Ru Beauvau -- REYNIER &'ODACUH, Directeurs 


Affiches de toutes ces vues 
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AMERICAN SUCCESSES 


Nouveauté livrable le 21 Juin 


CPC 
LOS AXE 


MISS WIGGS CHERCHE UN MARI 


Comique:...... 191 mètres 


Je Je 


Nouveauté livrable le 21 Juin 


ado 63 80 6% 
LOUE XL ESS 


LA CAGE D'OR 


Drame contrat 312 mètres. 


Tous ces films sont tirés sur pellicules 
‘“Eastman Kodak” 


Concessionnaire pour la France, la Belgique et la Hollande 


23 


Rue de fa Michodière 
PARIS 
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Représentant pour: 


La France 


Belgique 
t L'Amérique du Sud 


@ 


| 19, Rue 
—— Paris — 


Téléphone : 3203-91 <= Adresse Télégraghique : AUBERFILN l 


AGENCES : 
MARSEILLE, 23, Rue de Châteauredon 
LYON, 14, Avenue Victor-Hugo 
LILLE, 70, Rue de Paris 
BRUXELLES, 7, Avenue du real 


En EE SP SU 
LADA RALILLA PARA AIIPEZ 
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SUR L'ÉCRAN 


Les bruits de coulisse. 

A l’occasion de la projection du « Déserteur », beaucoup 
de lecteurs nous demandèrent le moyen, sans employer le 
revolver, coûteux et dangereux, de simuler la vive fusillade 
de la bataille d’Indiens. 

11 m'est aisé de leur répondre. Un de nos camarades de 
Boulogne-sur-Mer, M. Cuvilier, l'opérateur du Kursaal, 
possède, en effet, un instrument très ingénieux, dont les 
résultats sont parfaits. 

À tous ceux qui recherchent la solution du problème, je 
dis: Voyez Cuvilier, il vous Ôtera tous vos soucis. 

ss 
On ouvre. 

Le Théâtre du Châleau-d'Eau fera cet été une saison de 
cinéma. La Comédie Mondaine, rue des Martyrs, à Paris, est 
également transformée en cinéma. 

On annonce aussi pour le 15 juin, au Théâtre des Gobelins, 
l'inauguration d’un spectacle cinématographique. 

En province, ça va aussi crescendo : 

À Lille, le Sulon Lillois revient au Cinéma. Il ouvrira sous 
le titre de l’Imperial Vio. 

À Roanne, le Théâtre se transformerait en cinématographe 
à brève échéance. 

À Thonon, on continue à parler de louverture prochaine 
d’une salle. 


On dit. 

On dit que M. Derop, l’une des personnalités les plus 
distinguées du monde cinématographique, se propose de 
monter à Lille, une salle de spectacle cinématographique, 
dans le genre du Kursaal de Bruxelles. Cette salle serait située 
au cœur même de Lille. Elle s’appellerait l < ALHAMBRA ”. 


s- 


se 


Inscrivez-vous. 


Pour recevoir à titre gracieux le cadre EDISON, il faut 
justifier de sa qualité de client de la grande firme améri- 
çaine. Les films sont superbes. Passez-en quelques-uns. 
Vous ne voudrez plus passer un spectacle où il n’y en aura 

as. 

Tous les loueurs achètent de lEDISON. N'hésitez pas à 


en exiger. 
Lt 


Rencontrés. 


À Paris, M. Radogna, le distingué représentant du Film 
d'Art en Italie. 

Nos confrères Italiens de Il Film, M. Pizzi et M. Mazitelli. 

Aperçu sur les boulevards, M. Gürgui de Marseille. 

Rencontré jeudi soir, à la Brasserie Rochechouart, pen- 
dant la représentation de gala, notre confrère du Bioscope 
de Londres : John Gher. 


En 
Ne confondens pas. 


) I est bien entendu que M. Eugène Tisson prend comme 
firme commerciale de la maison qu’il a fondée à Marseille : 
Cinéma Comptoir et non pas Comploir Général du Cinémato- 
graphe, ainsi qu’il a été dit précédemment par erreur. 


Le Cinéma Comptoir a son siège social,, 30 rue.de l’Aca- 
démie, à Marseille. Il n’a rien de commun avec le Comptoir 
Général du Cinémalographe, qui tient ses assises dans la même 
ville, 82, rue de Rome. 


Une belle initiative. 

Comme Paris, Marseille commence à étudier sérieuse- 
ment les questions économiques. Un groupe de là-bas pré- 
pare un mouvement important et se propose de poursuivre 
jusqu’au bout la réalisation d’une série de réformes fort inté- 
ressantes : augmentation du prix des places, suppression 
des billets de faveur, réduction des droits d’auteurs et com- 
positeurs de musique, des tarifs d'électricité, de location de 
films, etc. 

Félicitons nos collègues marseillais de leur initiative, et 
remercions notre ami, M. Pinatel, le sympathique directeur 
du cinéma « Chevalier Roze », de nous en avoir fait part. 


se 
A Huitaine. 


Hélas ! labondance des matières nous oblige à remettre à 
huitaine le compte rendu de la ravissante soirée de gala que 
notre ami Ferret donna jeudi soir à la Brasserie Roche- 
chouart. 

L'importance de cette manifestation s’accomoderaïit mal 
de quelques lignes, C’est pourquoi, à notre grand regret, 
nous prenons la décision d’attendre. 

Disons pourtant que MM. Max Linder et Nick Winter 


* triomphèrent. Leur match de Boxe sur patins à roulettes eut 


un succès fous, 
A l’Hippodrome. 


C’est la saison des soirées de gala. L’Hippodrome-Gau- 
mont-Palace se propose d’en donner une mercredi prochain, 
12 courant, au bénéfice du personnel de l’établissement. 

Les meilleurs artistes ont promis leur concours. L'Opéra, 
l'Opéra-Comique et les principaux théâtres de Paris seront 
représentés. Il n’est pas douteux que ce gala, dans le cadre 
grandiose de l’'Hippodrome, n’obtienne Îe plus vif succès. 
Nous le souhaitons. 

En 


Les Recrues célèbres. 


Fragson a enfin tourné un film. On nous affirme qu’il 
continuera dans cette voie et qu'il nous fera de temps en 
temps le plaisir de nous présenter un succès. Cela nous fera 
oublier ses longues absences. Il a pris là une décision qui, 
pour être tardive, n’en est pas moins heureuse. 

Dranem revient à de meilleurs sentiments à l’endroit des 
films. 11 tournera bientôt avec Girier et Polin. Espérons que 
nous aurons bientôt la surprise de voir Mayol sur lécran… 
ma chère. 


+ 
Le Film imperméable. 
Le Courrier en fit mention la semaine dernière. Il la vu 
depuis et il croit être utile à ses amis en leur indiquant le 
nom et l'adresse de son très modeste inventeur: 
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Le “Chantant” 


s'adapte instantanément 
sur tous les Cinématographes 
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. Constructeur breveté en tous pays 


Un CINÉMATOGRAPHE pl 
RAS et 10bs, Boulev. Bonne-Nouvelle - PARIS 
SYNCHRONISME TÉLÉPHONE: 213-II ADR. TÉL.: PHOTOCINÉ 
A 
cest une 
der MUR. 1... 


Ées plus jolis films CHANTANTS sont 
enregistrés au Synchronisme MENDEL. 
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Qu'ils écrivent à M. Oreste Covini, 58, M#'boulevard 
Diderot, à Paris. 11 leur donnera tous renseigfièments com- 


plémentaires. 
Je 


Une Fête de Bienfaisance. 


La grande fête de l’A. B. C. de Bruxelles, au bénéfice de 
sa caisse de secours mutuels, aura lieu aujourd’hui même, 
8 Juin. 

Rappelons que le programme de cette belle fête:est parti- 
culièrement attrayant pour les cinématographistes. On y 
passera des films inédits et des films du début du Cinéma 
mis à la disposition de l’œuvre par M. Thévenon, le doyen 
des cinématographistes. \ 

M. Léon Gérard, ingénieur, parlera sur le Cinéma, ses 
origines, son importance industrielle et ses applications 
scientifiques et techniques. 


Eu 


Le Film International, 

Le Film International travaille sans bruit depuis tantôt deux 
mois. Il présentera, la semaine prochaine, dit-on, ses pre- 
miers flms. Son répertoire est largement pourvu. Il est en 
mesure d'assurer au marché parisien une production régu- 
lière intéressante. 

Le Film International n’est pas constitué en Société. C’est 
une Association en participation. Elle est animée des meil- 
leures intentions. 

Les professionnels de talent dont M. Richard, l’adminis- 
trateur, a su s’entourer, sont une référence de tout premier 
ordre. Il n'est pas douteux dans ces conditions que cette 
marque de fabrique, à la large envolée, attirera bientôt l’at- 
tention ces cinématographistes du monde. 


se 
Remise au point. 


Un certain nombre de journaux ont publié, la semaine 
dernière, des informations purement fantaisistes, au sujet du 
cinéma à l’église. 

En réalité, le Pape n’a pas eu à intervenir dans cette ques- 
tion. Du reste, les projections fixes et cinématographiques 
se font dans les églises, même en France, depuis près de six 
ans. 

Le Fascinaleur nous donnera bientôt, sans doute, des 
détails inédits sur la question. Notre distingué confrère, 
M. Coissac, son rédacteur en chef, est, en effet, le premier 
qui ait fait du cinéma au Vatican. Il est certainement le 
mieux documenté des journalistes. 

Il vint à Rome, en 1904, et fit devant le Pape des projec- 
tions cinématographiques, en vue de lui démontrer le bien 
qu'on pouvait en tirer au point de vue de l’Apostolat. 

Un film spécial fut édité à cette occasion et présenté par 
M. Coissac. 

Le Courrier est très à l’aise pour publier cette remise au 
point, puisqu'il se fit lui-même, samedi dernier, de bonne 
foi, l'écho de cette information. 


«e$S 


Les Meilleurs Films. 

Geux qui ont été présentés cette semaine: 
AMBROsIO. — Robinet devient hercule, com.. . 154 mètres. 
Biocrapx. — La Racine du mal, drame . . 305 » 
BisSON. — Sur la trace ardente, drame . . . . 644 » 
CiNÈs. — Les Economies de Ninette, comédie . 192 » 

no LEP défense, (rame LU. T3 0 > 


CLARENDON. — Conslruclion d'une. maison. à 
l'électricité, documentaire . 155 mètres. 
EcraiR. — Gavroche veut distrairesasœur, com. 174 >» 

—  — Les Batailles de la Vie (Le Saboteur), 

: AMEN une eee UN 20 07 
Epison. — Archibald et la veuve, comédie. . 300 » 
FLyiNG A. — Les Industries de Los Angeles, 

- documentaire, original . , . 134  » 

Gaumoxr. — Margel et Benedict, comédie. 400  » 

HEPWORTH. — Une double vie, drame. : 7, . 255 » 

Iwp. — Miss Wiggs veut se marier, çom. . 191 » 

ITALA. — La nombreuse famille chez Je philan- 

FTODE, CONMIQUE, Se LA. 188 c» 

LuBiN. — Belle- Maman rend visite, comédie . 249 » 

Eux =" Z'Hérilière, drame . . ES 
Pasquarr. — Le. Printemps sur les lacs, 

Panorama MER T202205 

PATHÉ. — Les Carbonari, dr. hist. religieux . 700  » 

—  — La Folle de Penmarch, S. C. A. 

Go \drames ds DIS 


— — L'Air liquide. et le Froid intense, 
DS UC MER Ne ESS 5 
— — Le Ménage de Rigadin, com, . . 245 » 


1 —  — Que peut-il avoir, Max Linder? 


CONTE OT Re ele ee anses DAS » 
—  — Boireau enfant d'adoption, com.. . 215 » 
—  — Oiseaux et animaux du Brésil, 


pie aitColons. .. : AE T60 : » 
Rex" 12; Gage d'or; drame: |: SIDE 
SELIG POLYScoPE. — Noix de Coco, docum. 70: |» 
WELT "#0 Coupe du bois, documentaire. . ïIo1 » 


Le Film Journal 


(Edition Exclusif Film, 105, rue St-Lazare, Paris) 


Paris. — Wisile de 1.500 Coopérateurs anglais. 

KARLSRUHE (Allemagne). — Mouvement diplomatique. 

Paris. — Une Fêle re sur PEsplanade des Invalides. 

VIENNE (Autriche). — Le nouveau Conseil des Ministres se 
rend à la Chambre pour prêler serment à la Constitution. 

Paris. — Le Championnat de la Presse (Cyclistes porteurs 
el crieurs de journaux). 

Arrivée de Siret, gagnant de la Course à Pied. 

Napzes (Italie). — La Procession du Miracle de Saint 
Genaro. 

SCEMARGENDORF (Allemagne). — Concours de ballons sphé- 
riques. 

Paris. — La Mode aux réunions mondaïines. 

Loxpres (Angleterre). — La Grève des Transports. 

Un Meeling en plein air. 

La Princesse Louise assiste à la bénédiction du drapeau di 
Régiment de Suffolk, tout récemment décoré. 

CHELSEN (Londres). — Le Roi d'Angleterre et les Inva- 
lides. 
… Lonpres. — Le Prince Henri de Hollande, de passage dans 
notre Cité, visite les charmants parterres de l'Olympia. 

VINCENNE, 2 juin 1912. — Sporis. 

Le Grand Tournoi International. 


BERLIN. — Tous les ans, la Sociék de la « Bière de Mai » 
offre une dégustation populaire. 
FRANCE. — Les Fêtes Franco-Hollandaises. 


Paris reçoit et acclame la gracieuse et sympathique reine 
Wilhelmine. 

VERSAILLES. — Sa Majesté la Reine des Pays-Bas.acclame 
PArmée Française, au camp de Sartory. 


UNION Fi NOUVELLES WARQUES CINÉMATOGRAPHIOUES 


MM. les EÉxploitants 


sont informés que doréna- 


À 
Fe 


vant les films de notre 
représentalion ne passe- 

….ront plus au “Consortium 
mais bien dans notre salle 


de projection à leur simple 


demande. 


UVUV 
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39°/o 


9 : e 
d'Economie 
en employant le conver-= 
tisseur à mercuteCooper 


Hewitt, alimentant en 
courant continu l’arc de 


projection, tandis que le 


réglage est effectué sur 
l’alternatif, c’est-à-dire 
sans perte d’énergie 
comme avec le courant 
continu. # # “ 2% x 


Demander Tarif 124. 


Entrée d’un Cinéma Américain. — Le Convertisseur sert comme éclairage de réclame 


Ehe Ülestingbouse Cooper Hewitt Co. td: 


TÉLÉGRAMMES 11, RUE DU PONT 
SURESNES (près PARIS) 


HEWITLIGHT-SURESNES. 


La Main passe 


A la suite d’une information parue sous ce titre dans notre 
numéro du 25 mai, M. KAFFENBURGH, directeur-propriétaire 
de l'American Thealre, nous adresse une fort intéressante 
rectification que nous nous faisons un devoir et un plaisir 
de publier : 

Lettre de M. Kaffenburgh 

American Theatre, 

23, boulevard de Clichy. 
Paris, le 31 mai 1912. 
Monsieur Ch. LE FRAPER, 
Directeur du Courrier Cinémalooraphique, 
95, boulevard Magenta, 
FPVe 
Monsieur le Directeur, 


Vous avex, dans votre journal Le Courrier Cinématogra- 


phique, feuille du 2$ mai 1912, page 26, sous le litre Sur 
l’Ecran e? le sous-titre La Main passe, publié un entrefilel visant 
l'American Theatre du boulevard de Clichy, élablissement ciné- 
malographique dont je suis seul propriétaire el exploitant. 

Je viens protester contre les allégations purement fantaisistes 
de votre rédacteur et vous déclarer que PAmerican Theatre 
west pas sur le point de disparaitre; que personne ne doit pro- 
chainement sy installer à ma place el que le succès croissant de 
mon établissement ne peul faire présager sa fermeture. 

Vous voudrez bien, conformément à la loi, insérer la présente 
lettre de-reclification dans le plus prochain numéro de votre 
journal, sous léméme litre La Main passe”, sans préjudice bien 


TÉLÉPHONE : 
586-10 PARIS ; 92, SURESNES 


entendu des dommages-intérêts que je me propose de vous récla- 
mer pour le dommage qui na élé causé. 
Veuillez agréer, Monsieur, mes salutations empressées. 
A.-H. KAFFENBURGH. 


Cette lettre met les choses au point. Elle dissipe définiti- 
vement une équivoque qui s’accréditait depuis quelque 
temps à Montmartre. On disait, en effet, qu'à la suite 
d’agrandissements, les magasins 4 la Place Blanche auraient 
acquis les immeubles voisins jusqu'au-delà du n° 53 du bou- 
levard de Clichy, au milieu desquels se trouvent enclavés le 
Ciel et l'Enfer. On prétendait, à tort, M. KAFFENBURGH nous 
l’affirme maintenant, que ces attractions s’installeraient dans 
la salle de l'American Theatre. 

J'ai publié cette information de bonne foi. Dans mon 
écho, nul ne pourrait trouver la moindre intention malveil- 
lante. Nul n’a jamais entendu discréditer l'exploitation de 
M. KarresurGH. Tout le monde sait que l'American Thea- 
tre fait de brillantes affaires, mais personne n’ignore qu'on 
peut céder à bon compte l'exploitation la plus florissante. 

Nous sommes au regret d’avoir causé à M. KAFFENBURGH 
le plus petit ennui. 


————_—_—__—_————Z— 
TINTENTEN TINTIN TINTIN TON TINTIN TINTIN TINTIN TENTINTENTENTIN 


Pour nous permettre d'effectuer rapidement et 
sûrement un recensement général des Cinémas 
Français, nous prions nos amis de nous envoyer 


la liste des Cinémas de leur région. 


A l'avance, nous les remercions tous. 
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AS “Nouveau Modèle” oS SF 


Breveté S. G. D. G. 


Anciens Etablissements LE. PAPERS 


Société d'Exploitations des Brevets DUPUIS 
Société Anonyme au capital de 700.000 francs. — Siège social à PARIS 


54, Rue Philippe-de-Girard - PARIS 


Téléphone 445-14 Adr, Télégr. : KINOMECA-PARIS 


Equerrage des poinçons. 


Indéréglable a 
Précision absolue. C2) Isolement de la bande contre les pro- 
(@) ZA jections d'huile. 


Minimum de manipulations. TA ; 
P D GS Supprime tout grippage. 


La seule réunissant les derniers perfec- 
Réglages du même côté. tionnements. 


Supprèssion des trépidations. 


Rigidité absolue assurée par un bâti fondu d’une seule pièce avec ses entretoises 


CULOTTE TT TT et boulonné sur un large socle AC 1 | 
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Les Enquêtes 
du ‘ Courrier ” 


MM. les Editeurs, Loueurs, Exploitants, Met- 
teurs en scène, Opérateurs, Artistes et tous les 
Cinématographistes, sont priés, dans l'intérêt 
de la Corporation, de vouloir bien exprimer leur 
opinion sur les questions suivantes, à l'ordre du 
jour du Cinéma : 

Que pensez-vous ? , 

1° Des Grands Films; 

2° Des Exclusivités ; 

3° Du prix unique des Films ; 

4° Du doublage, triplage des programmes ; 

5 Du Brevet de capacité des opérateurs ; 

6 De l’utilité de faire entrer dans les spectacles 
cinématographiques des attractions étran- 
gères ; 

7° De la Critique des Films. 

8 Du tarif syndical de location. 


LOS 


Les Réponses 


1° Des grands films : Sont d’une grande utilité lorsqu'ils 
sont intéressants, mais il n’y en a guère dont l’action ne 
languisse pas. Ne devraient pas dépasser 500 mètres. 

20 Pas d’exclusivités. 

30 Prix unique suivant un barême, les films devraient 
porter la date de leur mise en location. 

40 Un brevet aux opérateurs, lequel serait délivré par 
une Commission désignée par le Syndicat des Exploi- 
tants. 

5 Attractions étrangères. — Ne faire que du cinéma 
suflit; lorsque le spectacle est bien choisi, l’on peut satis- 
faire ses clients toute une soirée avec des vues intéres- 
santes... 

60 Crilique des Films. — Très intéressante et tous les 
Loueurs ne devraient acheter que ceux qui portent la 
mention Très Bien, afin de relever le niveau artistique de 
la production, dans l'intérêt de tous. 

70 Etablissement d'un tarif syndical de location. 


F. MALLET, 


Cinéma et Skating, 
Chauny (Drôme). 
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La publicité est aux affaires ce que la 
HXMMM Vapeur est aux machines AMUM 


V4 Comptoir du Cinématographe N 
H. BLERIOT: 


CONSTRUCTEUR 
187, Rue du Temple, 187 - PARIS 
Téléphone : 1024-79 


Fournisseur des plus Importantes Exploitations 


ACCESSOIRES, PIÈCES DÉTACHÉES 
CS 


-—— Envoi franco du Catalogue sur demande 


LOS 
En Magasin, toujours du Matériel en solde 


QT QT 


” 
\ POSTES COMPLETS POUR EXPLOITANTS 
LS 


— Stock important de Films en solde — 


VENTE — ECHANGE DEMANDEZ LISTE 


LL] 
Ne traiter aucune affaire avant de consulter le 


Comptoir du Cinématographe o7 vous frou- 
verez certainement fout ce dont vous aurez besoin. 


| LOCATION 


de tous les FILMS à SUCCÈS 


M°" Rouchy « Donès 


31, Bi Bonne-Nouvelle, PARIS — Tél. 111-77 


Spécialité de FILMS en COULEURS 


| SALLE DE PROJECTIONS 


2000 mètres de Nouveautés 


les meilleures sont coloriées 
CHAQUE SEMAINE 


Agents Généraux pour l'ALGÉRIE et la TUNISIE : 
MM. CAZES et CLAVAREAU, 3, rue du Marché, ALGER 


Agent Général pour la BELGIQUE : 
Ch. BELOT, 26, rue du Poincon, BRUXELLES 


Agent Général pour MARSEILLE et le LITTORAL : 
| DELAVOUET, 27, rue de Paradis, MARSEILLE 
OR LS LIRE EEE MP Ut ALES EEE 
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Critique Ë 


Soliloque de 


l'Exploitant satistait 


SE Moi ?. is: 


Je passe les program- 
mes vus par le 


Mauvais Œil 


et qui n’ont aucun film 
Gaumont. 
Le reste m'indifière. 
Je n'ai que des Bons 


Films /NÉDITS à LYON 
et ma clientèle est satis- 
faite. 


ARTISTIC-CIMEMA LYON 
Membre du 


| Sidicat des Exploitants Français 


A EN 
à À 
A 
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| CITALA-AILN 


Paul HODEL 


3 — Rue Bergère — 3 
PARIS 


Adresse 
télégraphique : Téléphone : 
ITALAFILM 
PARIS in 


ÎTALA- FI LM 
* TORINO» 


Itala-Film 


Nouveautés à paraître le 44 Juin: 
L'Aptiteministe 
Comédie. (Affiche) 400 mètres 


PES". 


Comique. (Affiche). 205 mètres 


Nouveauté à paraître le 24 Juin: 


Phbilanthrope 


Comique. 188 mètres 


Le Locataire qui a trop d'Enfants 


AGENCE GÉNÉRALE 
CINÉMATOGRAPHIQUE 
16, RUE GRANGE-BATELIÈRE 
PARIS 


A 
MN 


A 
NS 


AGENCE GÉNÉRALE 
CINÉMATOGRAPHIQUE 
16, RUE GRANGE:BATELIÈRE 


PARIS 
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Questions pratiques 


Ni —- — 


Le Courrier a posé, samedi dernier, frois questions à ses lecteurs, trois questions d’un ordre 
général, susceptibles d’intéresser tous les cinématographistes. 

Certains de nos collègues ont répondu promptement, d’autres nous ont demandé de laisser 
subsister cette rubrique qu'ils considèrent comme extrêmement utile à la corporation. 

Dans ces conditions, nous n’hésitons pas. Nous ouvrons à nos lecteurs, toutes grandes, les 
colonnes du Courrier, et nous les prions de vouloir bien alimenter la nouvelle rubrique en posant toutes 
les questions dont ils désireront une solution rapide et juste. 

Les questions seront soumises aux réflexions et à la discussion des cinématographistes au cours 
de la semaine qui suivra leur publication; leurs réponses seront ensuite publiées et présentées à l’arbitrage 
d’un spécialiste choisi parmi les hommes les plus distingués de la corporation. 

Les réponses définitives seront enfin publiées pour le plus grand profit de tous. 


Les Trois Questions 


Première question 


Une municipalité ou un com- 
missaire de police imposant dans 
un élablissement un nombre quel- 
conque agents de l'aulorilé, et 
vous faisant payer ces agents 2 fr.5o 
l'un par séance, doit-on payer sans 
réclamer ? 


Deuxième question 


N'exisle-t-il pas une loi donnant 
les droits el les devoirs des agents 
de l'autorilé dans une salle de 
speclacle ? 


Troisième question 


Est-il nécessaire d'avoir l'autori- 
salion du maire pour exploiler, 
dans un immeuble privé, une salle 
de cinéma, à entrées payantes ? 
La queslion de sécurilé du public, 
de danger d'incendie, de moralité 
du spectacle, élant en dehors ? 


Les RÉPONSES 


Réponse de M. GALLAIS 


Directeur'du Royal-Ciné-Gaumont, Angoulème. 


1° Je considère que dans un établissement bien tenu et bien fréquenté, l'agent 
qui est imposé est absolument inutile. 11 ne fait que grever un peu plus les frais des 
Exploitants (je paie chaque séance 3 francs); 

20 Je ne crois pas qu’il existe de loi pour ces agents. J’estime que c’est plutôt 
au Directeur de se montrer en cas de besoin, et de n’appeler l’agent qu’en dernier 
ressort. Cette façon d'opérer évitera souvent le scandale dans ‘une salle, un Directeur 
sera toujours plus doux que l’agent de l’autorité ; 

30 Oui, l'autorisation du Maire est nécessaire, car beaucoup installeraient des 
cinémas comme des chevaux de boïs sur une place publique. Les derniers événe- 
ments le prouvent. Beaucoup d’Exploitants ayant tendance à s'affranchir des règle- 
ments d'utilité publique mis en vigueur. 

Le Directeur, 
GALLAIS. 


CAO 


Réponse de M. ROTTA 


- Directeur du Cinéma-Théatre, à Lyon 
Lyon, 4 juin 1912. 


J'ai l'avantage de vous envoyer la réponse aux trois questions du Courrier 
Cinémalographique : 

1° En général, les préfectures, mairies et commissariats, imposent des agents 
de service dans les salles de spectacles et font payer 2 francs, 2 fr. 50 et même 3 francs 
par agent. Cette somme est même due lorsqu'un Directeur d'établissement relâche 
et ne prévient pas à temps le commissariat. À mon avis, les agents ne devraient pas 
être payés, puisqu'ils sont imposés, et que, d'autre part, ils sont déjà payés par la 


. masse générale des contribuables. 


Les sonimes payées pour le service d'ordrene sont pas encaissées par l’agent. 
Celui-ci est généralement commandé de service de théâtre pendant les journées de 
repos. Il fait là un service supplémentaire qu’en tout état de cause les municipalités 
devraient rétribuer. 

20 Pour la deuxième question : 

Un Directeur d'établissement de spectacles, à mon avis, est toujours maître 
chez lui, quoique l'établissement soit public. | | 

Aucun agent de l’autorité n’a le droit de pénétrer dans une salle de spectacles, 
sauf s'il est de service ; il me semble que, même dans ce cas, ils sont sous les ordres 
directs du Directeur de l'établissement, puisque c’est lui qui a toutes les charges 
ettous les devoirs. Il supporte en même temps toutes les responsabilités et s’il sur- 
vient quoi que ce soit dans son établissement, il est immédiatement mis en cause. 

30 L'autorisation du Maire pour exploiter dans un immeuble privé une salle 
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de cinéma à entrées payantes est exigée partout. Il me semble qu'on pourrait nous 
en dispenser, puisqu'il s’agit d'exercer un commerce comme un autre. 

Le public est en danger dans la rue et partout où sa fantaisie peut l’amener: 
Le cinématographe ne devrait donc pas être soumis à des règles exceptionnelles: 
En tous cas, les autorisations devraient être délivrées par des gens compétents, des 
Dao seuls aptes à juger si une exploitation est en état de recevoir le pu” 
blic. Ce'qu’il y a d’arbitraire dans ces autorisations, c’est que nous subissons là 


règle du bon plaisir. 
RorA, 


Directeur du Cinéma Theater, à Lyon: 


Arbitrage 


NA: MAURICE QUENTIN 
; Avocat à la Cour, Conseiller Municipal de Paris, 
Conseil du «Syndicat Français des Directeursde Cinémas.» 


ù Paris, 2 Juin 1912. 
Cher Monsieur, 


Vous avez bien voulu me consulter sur une question de droit municipal intéres- 
sant votre corporation et qui ne me paraît pas concerner la Ville de Paris, puisque 
celle-ci n’est pas soumise à la législation de droit commun. 

Aux termes de la loi du 5 avril 1884, sur l’organisation communale, article 91, 

le Maire est chargé, sous la surveillance de Administration supérieure, de la Police muni- 
cipale. À ce titre, il a le droit de prendre toutes les mesures destinées à assurer la sécu- 
rité du public dans les théâtres et salles de fête, ainsi qu’à maintenir le bon ordre et la 
tranquillité. 
L'article 97 de la même loi précise que « la Police municipale a pour objet d’as- 
surer le bon ordre, la sûreté et la salubrité publique ». Et il fournit un exemple qui s’ap- 
plique à notre matière, lorsqu'il ajoute « que la Police municipale comprend notam- 
ment... le maintien du bon ordre dans les endroits où il se fait de grands rassemble- 
ments d'hommes, tels que... les spectacles. » 

Un Maire a donc le droit, dans l'intérêt de l’ordre public, d'imposer la présence 
dans un établissement d’un nombre raisonnable d’agents ; et comme leur présence béné- 
ficie à l’entrepreneur du spectacle, celui-ci peut-être tenu de les rémunérer ou plutôt de 
verser à la Municipalité le montant de leurs vacations. Quel peut en être le taux ? Il est 
impossible de le fixer a priori. Ce qu'il faut dire, c'est que la commune ne peut réaliser 
de bénéfices à cette occasion et qu’elle n’a le droit de percevoir que la rémunération du 
service rendu. 

En cas d'abus, la personne lésée pourrait en référer à l'autorité supérieure ou 
contester le chiffre de la somme qui lui est réclamée. 

De même, elle pourrait recourir à la juridiction administrative au cas où, puis- 
qu’aucuné loi né précise les droits et les devoirs des agents de l'autorité dans une salle 
de spectacle, un arrêté municipal qui les préciserait lui paraïtrait entaché d’excès de 
pouvoir. 
Le Maire a incontestablement le droit de définir, dans un arrêté, les conditions 
auxquelles est subordonné le fonctionnement d’une salle de spectacle. Il peut notam- 
ment édicter que son autorisation sera requise. Mais à défaut d’un arrêté pris en ce sens, 
en principe, autorisation ne peut être imposée à un entrepreneur de spectacle. 

Je répète que ma réponse ne peut concerner Paris pour qui il existe l'ordonnance 
de Police que vous connaissez et qui est applicable à tous les théâtres et lieux de spec- 
tacle quelconque. 

Veuillez recevoir, je vous prie, Cher Monsieur, l’assurance de mes sentiments les 
plus distingués. 
MAURICE QUENTIN, 
Avocat à la Cour de Paris. 
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66 L'AVI IN 99 Ce ed Réagissons donc pendant qu'il er est encore temps. 
our | U IneMa Prenons des engagements. sincères, et surtout g#oi qu'il 


arrive, 


ne les oublions jamais. 


CIRCULAIRE ADRESSÉE 


Liste de souscription 


Routourse MM--Sylvain-Brémond. . . .. :......50-»X* | à3MM. les Directeurs de Spectacles Cinématographiques 
1! — D AIPCIRTADOR CSN ENTIER As 2000) À PARIS 
nr Das inter Pl te -600- » x Re De 
Collecte faite au Banquet d de clôture du Congrès 359 » Paris, le 3 juin 1912. 
SE HN UT Le no de NN ARRET CORRE 20 » Monsieur et Cher Collègue, 
PAS Ve MM. Borzecki. . . . PR 10 » Depuis longtemps, nous parlons de relever le prix minimum 
TEE Dennery, Directeur du « ‘Cinéma » ete 50 » des places dans nos élablissements. 
Lu Soirée-donnée-par-—M- Carminati dans son Nous sommes tous d'accord sur l'intérêt primordial de celle 
ource Ne te Sr 22 «| Mesure, Mais personne.ne commence. 
no. NE Br he Herr de CS. 1814-60 x Nous ayons décidé d'en rendre l'initiative à partir du 
né nl e dan on abinaemen, le en. 13 Séptembré ei ‘4 
vendredi 29 Mars ù 4 
— y - Soirée donnée par M. Marchal, Directeur de ‘| sans nous OCCUPET., 
l’'Olympia-Cinéma, 136, rue d'Allemagne, à Paris, de ce que pourra Fdtre notre Voisin 
le 2 mars … . ssssceee  924.20%X) et de remplacer le demi-tarif à O fr. 25 par un tarif réduil 
a M. ct Mme Tréfois, Bruxelles . .. : ..... 20. » à O fr. 30 par place en semaine seulement (tarif plein, samedi, 
Goiusé Mile Marie Duval, Saint-Scrvan. : Di dimanche, fêles el veilles de Jé les). 


Souscrit par le Syndicat de la Côle d Azur ; à Ja 


Pas reg suite de la soirée du 1er mai, donnée à l'issue Nous sommes persuadés qu'en portant rotre décision dès maïn- 


dul|panguet de Nice 08." .: 402." Fr. 500. » nant à volre connaissance, vous 1hésilerexz pas vous-même à 
| Rent Cocn se Versé par MN. CoNDAT, directeur du Casino gas au même moment celle mesure d'intérêt général el 
Dee detPantin-AubCr MINES CL Ne 302.20 x intérêt particulier à chacun de nous. 
LAS Yuse M. BRÉZILLON, président du Syndicat Fran. Recevez, Monsieur et Cher Collègue, nos sincères salula- 
çais, directeur ‘du Palais des Fêles;199/°rue lions. 
SD EMATUNS AND ATIS de Re ER 100 » Ont signé : 
FES Verse M. MARIN, directeur de l'Alhambra-Cinéma, Pphénix Cinéma, Paradis Cinéma, L'Epa- 
lle b 22. boulevard He. vies a aris eauR 100 » tant, Excelsior-Cinéma, Grand Cinéma 
Mbotuse | EGAIRAZ, directeur du Consortium- iné- Ornano, Casino de la Nation, La Re- 
p, ma, 18, Faubourg du Temple, à Paris . . . . 100 »Y naissance Cinéma, Le Palais du Tra- 
| AS Vanse M. JUSTRABO, directeur du cu Parmen- Le vail, Cinéma Gambetta, Théâtre de 
lp tier, 56, avenue Parmentier, à Paris . à : = » Montrouge, Cinéma Poloche, Parisiana- 
DIVAS jusé M. CAZEAU, directeur du Cinéma- Plaisir, de : | Cinéma, Zénith-Cinéma, Cinéma-Ca- 
4 S rue de la Roquette, à Paris . . : 100 » no deMatblaineSaireDens 
PAS, M. JuriaTt, directeur du Modern Cinéma, à 


] ‘héâtre de Smyrne . . 
(| Pr € Représentalion donnée le 6 Juin à la Brasserie- ‘ 
ll Er) (inema-RoChechouAre ee CCE CR 500: > : | Nous avisons nos amis et collègues que nous 
Vurse Soit à ce jour. . . . . Fr. 3.646 80 -.|  Offrirons à tous les nouveaux Abonnés du COUR- 
= RER à TITRE DE PRIME, un Répertoire élégant 
PÉOEOEEPEEIEORIOVEIEIEIEOR |. Sites depuis le Es Re Sn € 
Cette nomenclature est pour l'Exploitant le 
e 2 VADE-MECUM indispensable. Elle contient tous 
? Rrer les renseignements utiles sur le; Films et cons- 
} & 4 I 24 e titue le plus joli cideau qu'il soit possible de 

- faire à des Abonnés fidèles. 


verse Levallois . «. D eme RES * 0) » M. IN @'N' EE EE 


Un groupe d'Exploitants Parisiens, des mieux inspirés, ‘Il « 
vient de mettre en circulation une fort intéressante lettre Pé it bi ( : 
qui, en moins de deux jours, s’est couverte de signatures | Pr one FeZ-VOUS Ien € CECI 
de Directeurs parisiens. : F 

Nous nous faisons un devoir de publier ce document-et ; 


d'attirer. sur les arguments se ‘il fait valoir l'attention denos | L'Exploitant qui lit les journaux techni- 
lecteurs. Ma AP nes SIN A 
Nous le republierons, car tous nos amis doivent en pren- modes ne perd jamais son temps; celui qui lit 
dre connaissance et nous les engageons à adhérer sans aucume |: ‘attentivement et/met en pratique les théories 
hésitation. Il est temps de réagir si nous voulons que le ? bare : FN 
Se ve , AE ans.le Courrier Ci = 
Cinéma sorte enfin du marasme où il menace des ne SE Re as ; Fu c nématogra 
. e »e » 
à brève échéance: phique gagne de l'argent !... puisqu'il évite 
La dépréciation des prix présente, en effet, de graves dan- : | : d'en perdre ! 


gers. Tous les Directeurs de cinémas ont pu lesT mesurer au 
cours . ces derniers mois. 


© SILHOUETTES 6e “ 
CINÉMATOGRAPHIQUES W illy Sanders 
Je petit WiLLy est avant tout un sportsman. Que dis-je, un athlète, le champion des poids légers. 

Il pèse quinze kilos, mais il suit un régime, s’entraîne, boxe, lutte, monte à cheval, patine, 

saute à la corde, fait des poids, du sandow, et franchit chaque matin, à l’aurore, à toutes 
_ pédales, sur une bicyclette lilliputienne, ses quinze kilomètres sans effort. 

Quand il lutte, nul ne résiste à ses prises de lèle. Il est aussi boxeur, ses swings sont fameux. Il a 
des directs foudroyants. Son entraîneur et manager, M. SANDERS, en sait quelque chose, car il encaisse 
souvent, le pauvre! 

Au physique, Wiccy est le plus charmant petit gentleman qui soit. Il a des yeux bleus profonds, 
une physionomie pétillante d'intelligence et des cheveux blonds bouclés, qui font sur sa tête comme 
une légère mousse d’or. Sa fine silhouette est élégante, il a des allures de dandy, etun sourire de chérubin. 

WaizLy est enjoué, blagueur, toujours de bonne humeur et solide à l'ouvrage. Il est la joie de 
l'écran qu'il sait animer d’un comique irrésistible. Ceci ne l'empêche pas de jouer les hommes avec un 
imperturbable sérieux. Il est de Liverpool, joue la comédie comme Le Bargy, boxe comme Jim Johnson, 
et lutte comme Paul Pons. 

Sa carrière cinématographique se dessina brusquement il y a tantôt deux ans. Il avait donc un 
peu plus de trois ans, lorsqu'il tourna, pour une Société anglaise, un premier, un unique film, dont on 
parle encore là-bas, sur les rives de la Tamise. 

Ce fut une révélation. Wizy fut sacré chantpiom et en même temps grand artiste. Pendant des 
mois, tous les gosses des collèges de Londres répétèrent son nom. Il fut tant et tant applaudi, que sa 
réputation franchit le détroit. La Société Eclair, toujours: à l’affût des attractions sensationnelles, engagea 
pour trois ans le petit prodige, contre trois fois son poids d’or. 

Depuis, il tourne en France. Il crée des succès, toujours des succès. Digne émule de Bébé, il 
en a la mine futée, et les gestes mignards. Il possède en plus le charme du petit anglais très chic, d'une 
correction raffinée. 

Citons au hasard de la plume les dernières créations de Wircy. Elles furent toutes appréciées, 
beaucoup d’entre elles sont des succès véritables : 

Le pelit Willy défie Jim Jackson. Le petit Willy soigne la neurasthénie de son oncle. Le petit Willy fait l'école 
buissonnière. Le premier cigare de Willy. Willy professeur de skatinge. Willy fantôme. Willy professeur de gymnas- 
tique. Willy maître chanteur. Willy veut déjeuner sans payer. Willy distributeur d'énergie. Willy et le cheval du 
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capitaine. Willy cuisinier. Willy est un martyr. Willy veut monter à cheval. Willy veut guérir son père. 
Willy n'aime pas sa gouvernante. Willy veut égaler Nick Carter, elc., etc. 

Pour être nouveau venu dans la carrière, le jeune artiste de la Société Eclair possède déjà un 
répertoire remarquable. Son papa, M. SaNDeRs, peut être fier de son fils. Ses directeurs, MM. Jasser, 
CHAUTARD et FAIVRE doivent êt'e satisfaits de leur pensionnaire. 


Mais WiLLy 


est encore sen- 
timental. Il pos- 
sède un bon petit 
cœur. Aussi le 
vit-on dernière- 
ment promener 
un tronc dans 
les grands hôtels 
parisiens et qué- 
ter pour les vic- 
times du Ti/anic. 
Wiiy leur ver- 
sa près de huit 
cents francs. Son 
obole soulagera 
peut-être une In- 
fortune. Cela lui 
portera bonheur, 
Petit WiLLy, 
vous êtes un bon 
petit garçon. 


La première victoire. 2 Willy tombe son adversaire. 
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Petites Nouûvelles 
et Publications légales 


SOCIÉTÉ DES ÉTABLISSEMENTS GAUMONT 


La Société des Etablissements Gaumont a tenu son 
‘assemblée ordinaire le 14 mai 1912. 

Les bénéfices sont en notable augmentation. Ils per- 
mettent de porter le dividende de 7 fr. à 8 fr. 50 par 
action de 100 fr. Cette augmentation ne fut cependant 
pas accueillie avec enthousiasme par l’Assemblée. On 
s'attendait à beaucoup plus. 

Voici les déclarations qui furent faites à ce sujet : 

« Depuis le premier exercice, où l’on avait, en effet, 
« donné 12 1/2 %, la Société a traversé une période pé- 
« nible. La diminution des bénéfices concomitante à 
« une crise de l'industrie cinématographique, avait 
« amené un moment la suppression du dividende. Au- 
« jourd'hui cette industrie est bien classée, le public 
« qui fréquente le cinématographe est de plus en plus 
« nombreux. Aussi le conseil pour stabiliser le divt- 
«dende, est-il résolu à se montrer extrêmement pru- 
« dent en fait de répartition des bénéfices. Il veut évi- 
« ter ces fluctuations d'un dividende qui de 12 1/2 % 
« passe à zéro pour remonter actuellement à 8 1/2 ‘. 
« Il marchera à pas lent, mais à pas sûrs. » 

La question de.l'exploitation des films Gaumont à 
Paris dans les salles de spectacle fut ensuite soulevée. 
Voici textuellement la réponse du Président du Con- 
seil d'Administration : 

« Il n'existe, à Paris, que deux exploitations propre- 
« ment dites, répond le président. La salle située bou- 
« levard Poissonnière, gérée par notre Société, donne 
« des résultats satisfaisants. C'était, pour ainsi dire, 
« une première démonstration parlante de nos procé- 
« dés. RS $ 

« La seconde exploitation est constituée par la’ salle 
« de l’'Hippodrome. L'an dernier, M. Gaumont a obtenu, 
« malgré la timidité du conseil, les crédits nécessaires 
« pour louer et installer l'Hippodrome. Les risques 
« étaient assez nombreux, mais M. Gaumont avait la 
« foi, et vous avez : pu constater le succès considéra- 
« ble de notre cinématographe. La salle a été ouverte 
« le 1% octobre. L’exercice 1911 n’a done profité que 
« des résultats des mois d’octohre, novembre et décem- 
« bre ,et cependant les bénéfires ont été assez intéres- 
« sants pour permettre lamortissement d'une partie 
« de l'aménagement de l'Hivpodrome. Ie Conseil es- 
« vère «ue les bénéfices de l'exercice en cours de cette 
« salle permettront d’amortir. cette année. tont ou par- 
«tie du solde. sait 300.000 francs. » 

On parla aussi, incidemment. du rachat des parts. 
Sur Ja demande de M. Téan Ganmont. cette question 
fut ajonrnée à l’année nrochaine 

Les résolntions snivantas furont nnenita votées : 

Première résolution 

L'Assemblée générale, après avoir entendu la lec- 
ture des rapports du Conseil d'administration et des 
commissaires chargés de la vérification des comptes de 
l'exercice écoulé, aporouve dans toutes leurs parties le 
rapport du Conseil. le bilan et les comptes arrêtés au 
31 décembre 1911, tels qu'ils lui sont présentés. 


Deuxième résolution 


L'Assemblée approuve les propositions du Conseil 
d'administration concernant les réserves et amortisse- 
ments et la répartition des bénéfices sociaux. 


En conséquence, elle fixe à 8 fr. 50 par action et à 
16 fr. 80 par part bénéficiaire, le montant du dividende 
de l’exercice 1911, impôts établis par les lois de finance, 
à déduire. 

Ce dividende sera mis en paiement le 1e juin. 

Troisième résolution 


L'Assemblée nomme MM. Jules Boussard et Jules 
Charton commissaires pour l'exercice 1912, avec fa- 
culté d'agir l’un à défaut de l’autre, conformément à 
l'article 27 des statuts et maintient leur rémunération 
au même taux que précédemment. 


Quatrième résolution 


L'Assemblée donne acte aux administrateurs de leurs 
délibérations en ce qui concerne les opérations faites 
avec la Société des Etablissements Gaumont, par les 
établissements dans lesquels ils sont intéressés à un 
titre quelconque  . 

Elle accorde à nouveau aux administrateurs l’autori- 
sation prescrite par l’article 40 de la loi du 24 juillet 
1867, sous les conditions fixées par cette loi. 

Cinquième résolution 

L'Assemblée autorise le Conseil d'administration à 
créer et émettre pour le compte de la Société, au fur 
et à mesure de ses besoins, avec le concours de ban- 
ques et établissements de crédit qu'il jugera convena- 
bles, des obligations jusqu'à concurrence du montant 
du capital social; il déterminera le taux de l'intérêt, 
l'époque et le montant du remboursement des obliga- 
tions et les conditions de l'émission. 

Ajoutons que le procès-verbal in extenso de l’Assem- 
blée ordinaire du 14 mai 1912, dont nous ne donnons 
ci-dessous que quelques extraits fut publié dans la Vie 
Financière du 17 mai 1912. 


Petites Affiches du 30 Mai 1912 (2 rue Montesquieu). 


SOCIÉTÉ GÉNÉRALE DE LA CINÉMATOGRAPHIE 


MM. les actionnaires souscripteurs de la Société ano- 
nyme en voie de formation dite : 


Société Cénérale de la Cinématographie 


Ancienne Société Delac & Cie 


Au capital de 1.000.000 de francs, avec futur siège 
social à Neuilly-sur-Seine, rue de Chézy, 49, se sont 
réunis en deuxième assemblée générale constitutive, à 
Paris, 5, boulevard Montmartre, au siège de la Société 
DELAC et C°, le jeudi 6 juin à 11 heures du matin. 


ORDRE DU JOUR 


1° Lecture du rapport du commissaire sur les apports 
en nature faits à la Société et les attributions faites en 
représentation de ces apports ainsi que sur tous avan- 
tages particuliers stipulés par les statuts ; vote sur les 
conclusions de ce rapport. 

Ledit rapport imprimé sera tenu à la disposition des 
actionnaires à Neuilly, au futur siège et à Paris, 5, 


boulevard Montmartre, cinq jours au moins avant 
l'assemblée. 

2° Nomination des premiers administrateurs. 

3° Nomination de un ou plusieurs commissaires 


chargés de faire un rapport sur les comptes du premier 
exercice. 

4° Approbation des statuts et constitution définitive 
de la société. 

5° Vote sur toutes propositions accessoires. 
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la Machine OPTIMA 

POURQUOI est-elle supérieure à 
tout ce qui a été fait Jusqu’à ce Jour ? 
PARCE QU'ELLE est absolument indéréglable 
et qu'elle peut être conduite par n'importe qui. 
PARCE QU'ELLE peut marcher sans aucune 


crainte dé déréglage et peut se passer de sur- 
veillance continuelle. 


PARCE QU'ELLE peut être réglée, soit au pas 
positif, soit au pas négatif, d'une manière abso- 
lue en moins d’une minute et sans aucune 
perte de film. 

PARCE QU'IL n'y a plus d'outil ; celui-ci a été 
remplacé par une plaque mince en acier spé- 
cial ; qu'il ne faut que 2 minutes pour remplacer 
la plaque et les poinçons et remettre la machine 
en bon état de coupe. 

PARCE QUE le réglage du pas se fait par un 
bouton molleté, muni d'un cadran divisé (vue 
à droite de la figure) et tenu immobilisé par un 
écrou de blocage. 

PARCE QUE le centrage et l'équerrage de la 
perforation se font par ‘deux boutons molletés 
munis de cadrans (vue à gauche de la gravure) 
et bloqués par deux écrous. 

PARCE QUE la commaude du débiteur et de 
l'enrouleur est donnée par un arbre à vis sans 
fin logé dans le bâti. 


POURQUOI “nes aeregiers 


PARCE QUE l’ensemble de son bâti est formé de‘ 


deux flasques maintenues à écartement par 
4 entretoises et par le petit bâti portant le mou- 
vement du porte-poinçon reliant les flasques 
entre elles et faisant un tout bien homogène et 
bien rigide. 

PARCE QUE tous les bielles et chariots, cause 
de déréglage, ont été entièrement supprimés. 


PARCE QUE tous les roulements à billes ont été 
absolument exclus. 

PARCE QUE tous les axes, sans exception, sont 
en acier trempé et rectifié à la meule ; l'usure 
n'est plus possible. 

PARCE QUE tous les engrenages sont à denture 

hélicoïdale et roulent saus choc et sans bruit. 
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Bulletin dss annonces légales obligatoires, 31 Quai Voltaire 
(20 Mai 1912) 


SOCIÉTÉ DES CINÉMATOGRAPHES POPULAIRES 


Anonyme en formation. — Siège social ; 45, rue Laf- 
fite, Paris. — Durée : 50 années. — Objet : la création, 
l'exploitation de cinématographes populaires ; la prise 
à bail et l'achat de tous locaux ou magasins nécessai- 
res à l'exploitation cinématographique ; la création ou 
participation à la création de toutes sociétés civiles ou 
commerciales se rattachant au cinématographe et 
généralement toutes opérations industrielles, commer- 
ciales, financières, mobilières et immobilières se ratta- 
chant directement ou indirectement à une des branches 
de l'exploitation. 

Il est apporté à la société : 1° le bénéfice des travaux 
préparatoires, études, projets, rapports, accords et 
moyens d'action réunis en vue de la formation de la 
société ; 2° les engagements de diverses associations ou 
coopératives ouvrières, les promesses de baux les 
démarches ou engagements divers en vue de la mise 
sur pied des cinématographes populaires dans plu- 
sieurs villes de France ; 3° l'établissement exploité, 16, 
Grande-Rue à Pontoise. En rémunération de ces 
apports, il est attribué à M. Vaël : 1° une somme de 
cinq mille francs en espèces ; 2° cinq cents actions 
entièrement libérées ; 3° quinze cents parts bénéficiaires 
sans valeur nominale. Le capital est de 150.000 francs 
divisé en 1.500 actions de 100 fr. chacune dont 500 
d'apport et 1.000 à souscrire en numéraire. Il est créé 
1.500 parts bénéficiaires sans valeur nominale. 

Répartition des bénéfices : 1° 5 p. 100 à la réserve 
légale ; 2° 5 p. 100 aux actions ; 3° 10 p. 100 ou conseil 
d'administration. Sur le solde : 65 p. 100 aux actions, 
39 p. 100 aux parts bénéficiaires. 

Les convocations aux assemblées générales ont lieu 
20 jours avant la date de la réunion, cinq jours pour 
les assemblées constitutives, au moyen d'un avis inséré 
dans un journal d'annonces légales. 

Société en formation ; pas de bilan. 


Le fondateur : A. VAEr. 
97, avenue Marigny, Fontenay-sous-Bots. 


Petites Affiches du 18 Maï 1912 (2, rue Montesquieu). 


25287. Par acte sous signatures privées fait le 1 jan- 
vier 1912 à Paris, 

« Enregistré à Paris, le 30 avril. 

M. A. MOLDAVANN, demeurant à Paris, 14, rue 
Marbeuf et à M. F. PIQUET, 14 bis, rue Marbeuf, Paris 
ont formé entre eux une société en nom. collectif ayant 
pour objet : l'exploitation d'une salle de cinémalogra- 
plie dénommé : GRAND CINÉMA SAINT-SABIN. 

La raison et la signature sociales sont : 


A. MOLVAVANN, F. PIQUET 


A. MOLDAVANN, F. PIQUE. 

La signature appartiendra aux deux associés. 

La durée de la société est fixée à 20 années, du 1° jan- 
vier 1912 au 31 décembre 1931. 

Le siège social est 27, rue Saint-Sabin, 11° arrondis- 
sement. 
Le fonds social est de 6.000 francs. 
« Copies dudit acte ont été déposées conformément 
à la loi, au greffe du Tribunal de commerce de la 
Seine, le 13 mai 1912, et au greffe de la justice de paix 
du 11° arrondissement de Paris, le 13 mai 1912 ». 

Pour extrait : 


A. MOLDAVANN. 


Gazette du Palais, (Boul. du Palais, 22 Mai 1912). 
PÉPINIÈRE-CINÉMA 


La Gazette du Palais publie les statuts de la Société 
de Pépinière-Cinéma, société anonyme au capital de 
180.000 fr. Siège social à Paris, 9, rue de la Pépinière. 

Ces statuts furent établis par M. Joseph MICHE DE 
MALLERAY, négociant, demeurant à Paris, 2, rue de 
Choiseul. f 

Et M. Camille LIGNON, propriétaire, demeurant à 
Paris, 42, rue Vignon. 

Et déposés au rang des numites de Me André Pru- 
d'homme notaire à Paris, 

La Société a pour objet : 

L'organisation et l'exploitation de l'établissement 
commercial et industriel connu sous le nom de « Con- 
cert de la Pépinière », sis à Paris, 9, rue de la Pépi- 
nière, et d'exploiter notamment ce théâtre-concert 
comme cinématographe. 

L'organisation et l'exploitation de tous autres théà- 
tres, concerts, cinématographes. 

L'achat, la vente, la location de tous films, bandes 
impressionnées en noir ou en couleur, reproductions 
cinématographiques, photographiques, phonographi- 
ques ou autres, par quelque procédé que ce soit, bre- 
vets, machines, instruments et accessoires utilisables 
dans ces industries. 

L'exploitation et l'acquisition même, par voie d'ap- 
port, de tous autres établissements similaires. 

La location, l'achat, la construction, l'installation de 
toutes installations et tous immeubles nécessaires à ces 
exploitations. 

La cession ou la location de tout ou partie des exploi- 
tations et autres bien que la Société pourrait posséder 
à quelques titres que ce soit. 

Toutes constitutions de société, tous apports, toutes 
interventions, toutes fusions ou absorptions, toutes 
participations pouvant se rattacher d'une manière 
quelconque à ce qui précède. 

Et généralement toutes opérations commerciales, 
industrielles, mobilières et financières, se rattachant 
directement ou indirectement aux objets ci-dessus, ou 
pouvant en faciliter l'extension. 


ARTICLE 4. 


Le siège de la Société est établi à Paris, 9 rue de la 
Pépinière. 

Il pourra être transféré en tout autre endroit par 
décision du Conseil d'administration. 


Le Conseil pourra établir des succursales ou dépôts 
en France et à l'étranger, s’il le juge utile. 

Les Assemblées Générales constitutives ont eu lieu le 
29 avril et le 8 mai 1912. 

Après avoir pris connaissance du rapport dressé par 
le commissaire, nommé par la première assemblée géné- 
rale constitutive et après en avoir entendu la lecture, 
adoté les conclusions de ce rapport, et, en conséquence, 
approuvé les apports faits à la Société Pépinière- 
Cinéma, par les fondateurs, ainsi que les attributions 
stipulées en représentation de ces apports, et les autres 
Heniages particuliers, comme le tout résulte des sta- 
uts. 

Nommé MM. Camille LIGNON, Arthur COECKEL.- 
BERGH, Maurice VYAULT, Gaston ROLIN et Francis 
VERLEY administrateurs de la Société pour six ans, et 
constaté l'acceptation de leurs fonctions. 

Nommé M. Paul PERRIN, commissaire des comptes 
pour le premier- exercice. 

Approuvé les statuts de la Société Pépinière-Cinéma, 
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tels qu’ils sont établis à l'acte dont copie précède, et 
déclaré ladite Société définitivement constituée. 

Expéditions du tout ont été déposées à chacun 

des greffes du Tribunal de commerce de la Seine 

et de la Justice de paix du huitième arrondisse- 

ment de Paris, le vingt mai mil neuf cent douze. 


Société Générale des Cinématographes “ EGLIPSE ” 


au Capital de 1.500.000 Fr. 
Siège Social : 23, rue de la Michodière, Paris. 


L'Assemblée générale ordinaire des actionnaires de 
cette société s’est tenue, ainsi que nous l'avons annoncé, 
sous la présidence de M. Georges SITT, assisté de MM. 
COSTE et BAER, scrutateurs, le 14 mai 1912. Elle a 
approuvé les comptes de l'exercice 1910-1911. 5.500 
actions étaient représentées. 

Les résolutions suivantes furent votées 

Résolutions 

Les diverses propositions du Conseil ont été adoptées 
à l'unanimité, savoir : 

1. Approbation des comptes et du bilan de l'exercice 
1910-1911. 

2. Fixation du dividende à 9 francs par action. 

3. Quitus de leur gestion à MM. May, Sitt et Bates, 
administrateurs. 

4. Autorisation de convertir la créance à l'égard de 
la Société Radios en actions de cette Société. 

5. Nomination de M. Bizouarne, commissaire et de 
M. Delpeuch, commissaire adjoint. 

6. Autorisations prévues par l’article 40 de la loi du 
24 juillet 1867. 

En résumé, on constate pour le dernier exercice, une 
amélioration assez appréciable des résultats généraux 
de la Société. 

Le bilan a été publié dans le Cours de la Bourse, 
(42, rue Notre-Dame des Victoires), en date du 14 mai 
1912. 


> S 


Si vous désirez 


Acquérir un Cinéma 


et traiter 


Une Bonne Affaire 


cÂdressez-vous 


en toute confiance 


au 


COURRIER ” 
N © 


FN 


ee 0 
TARIF DE PUBLICITÉ C 


à) ( 


DU COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


Pour répondre à de nombreuses demandes qu'on nous 
adresse régulièrement, à cet égard nous ouvrons dans 
nos colonnes un petit coin commercial où nous affichons 
notre larif de publicité, De cette manière, cela nous 
évitera, ainsi qu'à nos clients, des pourparlers inutiles et 
une perte de temps toujours préjudiciable, On ne viendra 
chez nous qu’en connaissance de cause, quand on sera 
décidé de traiter une affaire à un tarif que nous avons 
calculé au plus juste, 


56 ANNONCES Ge 


Une Page entière 


Avec remaniements hebdomadaires facultatifs 


Contrats d'une année .............. 4.500 fr. 
— elGIMOIS SA Peel 800 — 
— dé 3mMmOIS ES. seen 400 — 
— AE TIMOIS Re eebeneese 140 — 
= DALALICP PRE seetseiss 40 — 
@S 
Demi Page 
Avec remaniements hebdomadaires facultatifs 
Contrats d'une année .............. 800 fr 
En de-6-mois ..........,,., 400 — 
— def3/Mmois ten uen 200 — 
— eLÉMOIS A ME CU nee 70 — 
— PAU eh Deese 20 — 
Le quart et le huitième de page sont proportionnels 
(=) 
Publicité dans le texte 
Petites annonces ........... la ligne. O fr. 50 
Articles (minimum 30lignes)  — 1 — 
Echos (maximum 15 lignes). — 2 — 
(©) 
Encartage 
Demi eee etes 20 fr. 
1) 


Les ordres d’insertions occasionnelles ne seront exécutés 
qu'autant qu'ils seront accompagnés de leur montant. Les 
contrats, quelle que soit leur durée, ne seront traités que 
s'ils sont garantis par une provision d’une valeur égale au 
quart de leur montant total. Le reliquat du compte sera 
payable par mois et d'avance. 

LE COURRIER étant un organe particulièrement soigné, 
chacune de ses annonces constitue un véritable travail 
d'art, nécessaire d’ailleurs pour les rendre efficaces, Il 
n’acceptera les ordres de publicité que jusqu’au 
mardi midi pour les insertions devant passer dans le 
numéro du vendredi suivant, 
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PETITES ANNONCES 


Le prix des petités annonces est de U fr. 50 la ligne. Les abonnés 
‘ du Courrier ont droit à quatre insertions de cinq lignes. 

Le Courrier traite aussi à forfait au mois et à l’année, 

Les réponses peuvent être adressées sans inconvénient au domi- 


cile des annonciets. ; N Î ; 
Le Courrier, qui ne traite aucune affaire de vente ou d'achat, 


préfère même ce dernier système. 
A vente de tout ce qui concerne la cinématographie, Film 
depuis o.10 le mètre. Gondry, 4, rue Roubo, Paris, 


5 000 mètres coloris au pinceau, à vendre, bon état, 
0x depuis 0.30: Adresser lettre à :M., Schenowitz, 


52, Faubourg du Temple. 


S' vous avez un établissement à vendre, si vous désirez acheter un 
cinéma, adressez-vous en toute confiance au Courrier, Cinéma- 
lographique. ï ; 


A vendre 0,60 le mètre: Une série de bandes «Lux», absolument 
neuves et composée des vues à succès de cette société. S’adres- 
ser au Courrier Cinématographique. 


vendre, pour raison de santé, très jolie exploitation cinémato- 
A graphique, Côte d'Azur. Bail 9 ans, loyer 4.000 francs. Grande 
salle, 18 mètres sur 8 mètres. Halls, fumoirs, balcon, 350 places. 
Bénéfices justifiés, 1.200 fr. par mois. Pas de contributions, pa- 
tentes, droit de Pauvres, pompiers, Aucune charge, Prix demandé, 
30.000 francs. Pressé. Ecrire Courrier. (17) 


PS scénarios tous genres e{ inédits, contre garanties très 
sérieuses. S’adresser à M. Millière, 9, rue Chevreul, à Paris. 


inéma à vendre, 1.200 placés, grande ville Midi, cause santé. 
Ecrire Courrier. (18-1). 


fi RAYMOND, Montée du Chemin-Neuf, à Lyon, demande à 
* acheter d’occasion matériel cinéma dernier modéle avec 
croix de Malte dans huile et éclairage oxydrique. Faire offres. 


\ vendre appareil prise de vues avec pied panoramique système 
Carpentier-Lumière, état de neuf. A coûté 1.450 fr. C. C. au 
journal. (18) ù 


ains de mer. — A vendre, pour cause double emploi, éta- 
blissement petit port du littoral, 200 places, bénéfices 5.000 fr. 
Affaire a lancer. Prix demandé 7.500 fr. Ecrire Courrier, (18) 


A vendre sur place 23 à 25 mille mètres de films en bon état, 
très bonne affaire. Se presser, E. Desmettre, rue de l’Epeule, 
121, Roubaix (Nord). 

À la même adresse on demande à acheter fauteuils ou chaises 
pour salle de spectacle de $oo mètres carré. (18) 


A vendre, excellent état, autant dire neuf: Zigomar contre Nick 
Carter, édition “Eclair”. Livrable de suite. Bonnes conditions. 
Ecrire au Courrier. (21) 


4A5O fr. À vendre un poste PATHE, excellent état. Ecrire: 
Jaillardon, angle rue de Paris et place Marengo, 
St-Etienne. (En) 


vendre : 2 plaques de tôle de 2 mètres sur 1 mètre, pouvant 
être utilisées pour garnir le plancher d’une cabine de projection. 
Bonne occasion. S’adresser au Courrier. CGR) 


A vendre : un objectif hermais ex/ra lumineux, dernier modèle, 
grandes lentilles, foyer 170 , avec porte-objectif. Le tout 
absolument neuf. S’adrésser au Courrier. (21) 


irecteur de Cinéma, connaissant a fond l'exploitation du Ciné- 
D ma, la projection, la prise de-vues et tous les services se rat- 
tachant à la profession, fait part aux Cinématographistes de sa 
disponibilité. 
Il recherche Direction. France ou Etranger. Serait désireux d’en- 
trer en relation avec commanditaire pour monter affaire parisienne 
intéressante. Ecrire au Courrier. (629) 


Ne de Scénarios. Adressez vos idées comiques originales à 
M. André Deed (Boireau-Gribouille). qui les rétribue. 31, rue 


‘de Douai, Paris. (21) 


vendre de suite: L’Arrestation à Nogent des Bandits de la Rue 
À Ordener, Garnier et Valet. Actualité Gaumont. Bonnes condi- 
tions. (21) 


n demande : L’Arrestation de Bonnot à Choisy-le-Roi. Actua- 
lité Gaumont. Faire offres au Courrier. (21) 


OS possédant matériel complet ferait Exploitation Ciné- 
matographique. Station balnéaire. Casino. Café ou autre. 
Ecrire au Courrier. Rires (21) 


A vendre Capture de Garnier. Environ 100 m., libre le 24 Mai, 
le mètre 0.80. Harry, 22, rue Baudin, Paris. (22) 


A vendre: 1° La dernière sortie du Titanic. 20 Le Carpanthia 
30 L’arrestation de Bonnot. 40 L’arrestation de Garnier et 
Valet. Les 4 bandes pour le prix de 130 fr. S’adresser: Théâtre- 
Cinéma du Port, Neuchâtel (Suisse). (22) 


OE prise de vues connaissant tirage et développement, 
cherche place. Ecrire D. C. au Courrier: (22) 


A vendre: 1 groupe électrogène Dion-Bouton 8 HP dynamo 
110 volts so ampères, avec accessoires, le tout en bon état. 

1 appareil de projection type Demaria Lapierre ancien modéle, 
avec lanterne so ampères et table bois. L 

Environ 3000 m., films divers Pathé. 

S’adresser Bresson, 94, rue St-Germain, Argenteuil. (22) 


vendre Films. 30.000 mètres très bonnes vues à vendre, très 
bon marché. Demander liste. Kobe!lkoff, Cinéma, Arbois 


(Jura). (23) 


irecteur-opérateur dans. importante exploitation cinématogra- 
phique accepterait situation analogue, Paris ou Province. Meil- 
leures références. Ecrire J. L., 12, rue de Cotte, Paris. (23) 


n désirerait acheter d’occasion, vues cinématographiques eñ 
très bon état, de préférence grands drames. Faire offre, prix, 
marque, métrage, à Debusschère, 25, rue de Tivoli, Læken, Bru- 
xelles. (23) 


OP prise de vues, connaissant tirage et développement, 
virage et teinture, bien au courant de la projection et électricité, 
demande place aussi pour l’étranger. Excellentes références. Ecrire 
Covini, 58 bis, boulevard Diderot, Paris. (24) 


vendre, en pleine exploitation, le Cinéma Kobelkoff, très connu 
A en France. Etablissement de premier ordre, 28 mètres X 7, 
600 places, 12 lampes à arcs, 300 incandescence, 3 appareils, ma- 
chine à vapeur 30 H. P., grand orgue à changement, lumiere, 
80.000 mètres de films toutes marques, dont une grande quantité 
coloriés, parfait état. Un fourgon, une ciravane habitation, un 
fourgon, bonne tournée. A vendré de suite, séparément ou en 
totalité. Demander renseignements : Kobelkoff, Arbois, Jura. = (24) 


AVIS 


TÈL. 266-64 


Toutes les Communications de 


( DERNIÈRE HEURE ” doivent 
être adressées à L'IMPRIMERIE DU COURRIER. 


(5° ANNÉE D’EDITION) 


Le plus important Organe de l'Industrie Cinématographique 
( en, Russie 


CENIE-PIIONO 
MOSCOU, 36, rue Twerskaja æ# Directeur: S. LOURIÉ 


Matières très variées. -- Le mieux informé -- Publie chaque 2 semaines 
Abonnement : 20O'fr. —:— Numéro specimen sans frais 


8 Juin 1912 47 


EE = = 


LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


LES HOUVEAUTÉS 


Présentées les 3 et 4 Juin 


| | » ce J DATE DE ce | à 
MARQUES TITRE DU FILM QUALITÉ AFFICHE. 31 APPRÉCIATION 
LIVRAISON = 
| M. L. AUBERT 
Cie Générale du Cinématographe 
19, rue Richer, Paris 
Cinès Légilime défense.......................... Drame Affiche | 21 Juin |739| Suggestif, tr. bien. 
» Les économies de Ninette............ ..... Comédie » » 192! Bien. 
» Maudit chapeau........ Pehe sta ue DR ETE » » » 207| Assez bien. 
» Pique-Nique.................. ES MRTTIRR ee » » » 268| Bien. 
l » Coutumes Italiennes. ...................... » 133| Mystique. 
| Nordisk Hélène Dupont............................ Drame » » 560| Assez bien. 
» Plan tonus AR ere tete Comique » 98| Assez bien. 
Hepworth |Une double vie............................ Drame » » 255| Bien. 
Selig Pelyscope| Noix de coco ................%........... Documentaire » 70| Bien. 
M. BROKLISS 
23, rue de la Michodière, Paris 
| Imp Miss Wiggs veut se marier................. Comique » » 191| Très bien. 
| Rex Larcaged'On:--. tee 00e RER CRNET Drame » » 312| Bien. 
Société des Films ECLAIR, 8, rue 
Saint-Augustin, Paris 
| PROGRAMME N0 24 
M. et Mme Patapon veulent voir l'éclipse... Comique » » 118| Assez bien. 
Les balailles de la vie, le saboteur ......... Drame » » 236| Bien. 
La fortune des Benoît ............. AU Comédie com. » » 300! Bien. 
| Gavroche veut distraire sa sœur ........... Gros comique » 174| Bien. 
PP Ce ee NS AA ES RE Ma Plein air » 92! Bien. 
| American Standard|Divorçons .................,.............. Comédie » 274] Passable.. 
Compagnie Générale 
des Phonographes et Cinémato- 
graphes EDISON 
64, rue de Cormeille, Levallois-Perret RAS A 
.{Archibald et la veuve .................1... Comédie .. |. » 1300! Bien. 
La fille du marin......................... ‘Drame …. » 300! Assez bien. 
EXCLUSIF Films 
105, rue Saint-Lazare, Paris 
Pasquali Le printemps sur les lupseh bre PRET e Panorama 120! Très bien. 
» Le secret de Paviateur....!.........L..... » 563| Bien. 
» Le gage d’amour'de Polidor ............... :  Comique : » 200| Assez bien. 
» ‘La teltre d'amour de Polidor.............. » » 103| Bien. 
» L'astronome Zéphirin..................... | 125| Bien. 
M. Charles HELFER , : À: 0": 
16, rue Saint-Marc, Paris 
Ambrosio Les/villas-dePoenmp ni, noble Plein air » Bien. 
Da HUMDIERRELOS REC ERP eeepc ln Drare » » 232| Bicn. 
» AAUllére legal ee eee SENS Comédie » » 185| Assez bien. 
» Robinet devient hercule......... Re Me De Comique » » 154| Très bien. 
Clarendon [Construction d'uxe maison à l'électricité. ...| Documentaire » 155| Bien. 
M. Paul HODEL 
8,True Bergère, Paris 
Itala La nombreuse famille chez le philantrope . .| Gros comique ÿ. 188| Bien. 
Bison Sur TRACE ane es eee nee eebleeeete Drame » » 644| Bien. 
M. P. LADEWIG 
6, rue du Conservatoire, Paris 
Messter Pour l'honneur du père.....:............. » » » 570| Assez bien. 
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Société des Phôñographes et 
Cinématog#äphes LUX 
32, rue Louis-le-Grand, Paris | 
D LT HU HE 00 etc AE LE US ie 0 PR SE Drame Affiche | 21Juin |315| Bien. 
Le pédicure de Mme Lefrançois............ Comique » » 125| Assez bien. 
Des deb SQuURalTIMeEnREe EEE RE » » » 172| Assez bien. 
ROUMIUNEMTNE eee bo E Doi à de LOS à Drame » » 254! Passable. 
Nestor BarsecnedenAage IA Re eee » » 290| Passable. 
Flying A. PERTOSANICOMDNCP RE CT Comédie » » 302| Assez bien. 
» Les industries de Los Angeles.............. docum.original 134| Très bien. 
M. GUTMAN 
5, rue Nouvelle-Stanislas, Paris AT 
Episode de la révolution Russe au Caucase . Drame |. Bien. 
SALES AGENCY 
M. R. Sprécher, représentant 
37, rue Trévise, Paris 
Welt La coupe ASIDOIS ER ee en ina le TA Documentaire » 101| Bien. 
Biograph ORACLE) AURA NN TEE Drame » 5 Juillet |305| Très bien. 
Lubin Res nelils orphelins RE EN Re Pathétique » » 307| Assez bien. 
» Pélle-maman rend\vistte Re Comédie » » 249| Bien. 
Kalem La belle de la Nouvelle-Orléans ............ Drame » » 289| Assez bien. 
» Sauvé par un pigeon voyageur............. » » » 307| Bien. 
Critique du Syndicat Français des Exploitants 
———_____UUUUUOCCpEEEEE—————————_—_—_—_—_—_—_—_—— 
Agence Générale Cinémato- 
graphique 
16, rue Grange-Batelière, Paris 
Eclipse PORT eDENRE ANSE NN Drame 14 Juin |257| Passable. 
» La peur des bandits.......... SRE à ete Comédie » 311| Bien. 
» Sur la rivière Wanganui (Nouvelle-Zélande) Plein air » 68| Bien. 
» Les métamorphoses comiques. ............. Film à transfor. » 103| Bien. 
GAUMONT, 57, rue Saint-Roch 
PROGRAMME N° 26 
Les yeux qui meurent (artistique) ......... Drame Affiche 300! Assez bien. 
Marquiseie danseuse Eee Un | Sentimental Agr. 240| Passable. 
MargeneliBenedicie ee UE Comédie » 400| Très bien. 
Oxforliconfre Martigues MN ORDER Comique Affiche 110| Bien. 
Bébéandinteneaert "ner » Agr. 125| Assez bien. 
L’oncle Thomas tmbe en enfance.......... » » 125| Assez bien. 
Versailies Reel  e ni Panorama 152| Assez bien. 
Déjormation géométrique des métaux... Vulgarisation sctentif. 84| Instructif. 
La vie à bord d’un cuirassé. ....... SOUDE Documentaire 250| Passable. 
PATHÉ, 14, rue Favart 
PROGRAMME N° 18 
La folle de Penmarch (S. C. A. G. L.) ...... Drame 255| Très bien. 
Les carbonari (F. A. I.-S. À. P. F.)......... Dr. histor. religieux] Affiche | 21 Juin |700| Bien. 
DOME deal ec Comique » » 245| Très bien. 
Que peut-il avoir, Max-Linder?............ » » : 145| Très bien. 
Nizza L’infaillible beaume..... À ARE ROSES AO à » » 115] Assez bien. 
Boireau enfant d'adoption ......... FRANS » » » 215| Bien. 
Course de régates sur le lac Rabuans....... Plein air » 115] Assez bien. 
L'air liquide et les applications du froid 
intense (série instructive)............... » 185| Bien. 
Américan-Kin |La prétresse de Manilou (col. 289)......... Drame, coloris » » 320| Assez bien. 
Au temps des Druides (col. 176) ........... Dr. ant. coloris » » 200! Assez bien. 
Oiseaux el animaux du Brésil (col. 133)....|Plein air, color. » 160| Très bien. 
VITAGRAPH 
15, rue Sainte-Cécile, Paris 
Lespnicidtisilence SAMI SEAL Drame » » 310| Bien. 
JUSTICE. >. 20: SEC CD LD RAA EE PAS EU » » » 310| Assez bien. 
ATTTUREMDIDOANLE Re PRE PU Comédie » 157| Bien. 
Lérfautentiienspreele. PORC EE » » 161| Assez bien. 
Le bon législateur......... D ET OIOIS AUD LE OROE Comédie sent. » » 306| Bien. 


LE Mauvais Œrx. 


TÉLÉPHONE : 576 


ALTER-EGO 


e 


el 


re: 
PC 


7 S 
ee 
ES 
Lo 


= 
e®. 
ee 

CS 


M 


FA. 


AL 
26 
CSS 


H. BRÉON & GC“. 


Usine, Théâtre et Bureau 


218, BOULEV. BINEAU, NEUILLY-SSEINE … 


4 


RS 
— (OT R AP 
s * L 


| 


En 


TS) 
Rex 
ce. 

RESEN 


RER 
Da Le © 


DS 
A 


ravaux 


iques 


tograph 


Da 


inéma 


', C1 e 
Diese 


S 


FASeQD ee" QeL ge, TEOXXE 
@. 7 e 
EU XP 


SO L 
STORE 


2€: 


; 
Dose 


à 


CÉCÉCLLCEECET TT RS 


u 
DS 


Façon 


2: 


CARE 
AH NXIT) Da'ste > 
@S Chine Q ace AS 
TERRE ne 
A Le es AD: 


CELDEERT CPC POTENT 


Li 
RES 


rages, Teinfures et Coloris | 


i 


V 


à 3 SES 


de de Titres et d'Actualités EE 


i Ti ge rapi 


ra 


F—Q PER 7 D QY 
À 2 CB: 
ER Le A OS LAS À 


> À 


Théâtres et Opérateurs | 


ND 092€-" D" (42 DZ ee ER 
CAC A EC MN ERNEST 


PTATCF T12. 
C. 5: (/4 , CZ 
* CU FT KE IX à 


Li 


1 
% 


la disposition des Editeurs 


10e € 50 ROCK ORNE 
SOCIÉTÉ GÉNÉRALE DES CINÉMATOGRAPHES | 


99 
Adresse Télégr. : . 66 

44 
GOUSINHOOD, PARIS Ù DR 227- É 


Ar 
CLIS I III I III II III III TITI SSII TS TES STI TI TITI SII II IST IITIT 
CAPITAL : 1,500,000 Francs 


Siège Social: 23, Rue de la Michodière, PARIS 


Agent Général pour la Belgique el la He flande : M. GIGAN; 17, Avenue du Roi, BUS CUÉe 


oO (ee) 1 Le] 
Et CE 


EC LP ARTE 


Nouveautés livrables le 241 En 1912 


. Aventures de Miss Lawson 


(Première Série) 


Anou d'Aventurière | 


FILM A SENSATION 


Lo approximative : 538 mètrres nee en coueur). 
sussss 


La Journée de Fifi 


Come 112 mètres. 


La Fabrication des Pipes de bruyère 


DS (Jura Français) 
Rue pe ve Documentaire. 112 mètres. 
Pre | ssseus se AE LL 


Ces bandes sont visibles tous les jours, de 9 heures du matin à 7 heures du soir 


à lens Générale Cinématographique, 16, Aue de la Grange- -Bateliere, PARIS 
Concessionnaire exclusif pour. a VENTE et Ja LOCATION en France, | 


1 
2: 1 
: à < ! ñ AVE 1 LES ; 
L à 7 z kde cu \ F LA 4 * “ 
\ 


Scanned from the collections of La Cinémathèque française 


CINEMATHEQUE 


FRANÇAISE 


Post-production coordinated by 


MEDIA 
HISTORY 


DIGITAL LIBRARY 


www.mediahistoryproject.or 


Sponsored by the University of Wisconsin-Madison Center for 

Interdisciplinary French Studies, the French Embassy, and the 

ACLS Digital Extension Grant, “Globalizing and Enhancing the 
Media History Digital Library” (2020-2022) 


3% ACLS 


